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PREAMBULE 

La SAS CARRIERES DE GOUVIARD exploite une carrière et les installations de transformation 
associées au lieu-dit Baudry sur la commune de CANIHUEL (22). Son exploitation est régie par 
l’arrêté préfectoral en date du 12 avril 2001. 

Conformément aux prescriptions de l’arrêté préfectoral (article 6 « Prévention du bruit et des 
vibrations ») un contrôle acoustique est réalisé au niveau d’une Zone à Emergence Réglementée 
tous les 3 ans. 

Ce contrôle fait l’objet du présent rapport. 
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I – DESCRIPTION DU SITE ET DE SON ENVIRONNEMENT 

I.1 Le site 

Le site de la société SAS CARRIERES DE GOUVIARD est localisé à l’extrémité Nord-Est du 
territoire communal de CANIHUEL (22). 

L’entrée du site se fait depuis la RD 767. 

Le site comprend sur sa partie Est, l’entrée du site avec un hangar atelier, puis le bureau pont 
bascule, une plateforme de stockage des matériaux transformés et la zone dédiée aux opérations 
extractives, ainsi que les bassins de décantation. La zone extractive est localisée sur la partie 
Ouest. 

Les principales sources sonores liées aux activités développées sur le site sont les suivantes : 

- Les opérations extractives. 
- Le transport des matériaux extraits jusqu’aux installations de transformation. 
- Les installations de transformation des matériaux extraits. 
- La circulation des camions d’expédition des matériaux transformés. 

 

 

I.2 L’environnement du site 

La carrière de Baudry est localisée dans une zone rurale située au Nord-Est du bourg de 
CANIHUEL. 

Le site est bordé au Sud, à l’Ouest et au Nord, par une zone boisée, et au-delà par des hameaux 
dispersés. A l’Est le site est bordé par la RD 767, puis des prairies et des champs cultivés. 

La zone habitée la plus proche est localisée sur la photographie aérienne reportée ci-dessous : 
Kerguéner (P1). 

  

 

 

Les principales sources sonores relevées aux abords du site sont liées aux activités agricoles. 

 

  

P1 
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II -  REGLEMENTATION 

II.1 Textes de référence 

Les textes de référence sont les suivants : 

§ Code de l’environnement – Livre V, titre 1er. 

§ Arrêté du 23 janvier 1997 relatif à la limitation des bruits émis dans 
l’environnement par les installations classées pour la protection de 
l’environnement. 

§ Norme NF S 31 010 de décembre 1996 relatif à la caractérisation 
des bruits de l’environnement et Amendement A1 homologué le 19 novembre 
2008 prenant effet le 19 décembre 2008. 

§ Arrêté préfectoral d'autorisation d'exploiter du 12 avril 2001. 

 

 

II.2 Indicateurs 

L’établissement concerné doit être construit, équipé et exploité de façon à ce que son 
fonctionnement ne puisse être à l’origine de bruits transmis par voie aérienne ou solidienne 
susceptibles  de compromettre la santé ou la sécurité du voisinage ou de constituer une nuisance 
pour celui-ci. 

Les indicateurs de l’arrêté du 23 janvier 1997 sont : 

§ Indicateur général : 

Exprimé en LAeq il s’agit du niveau de pression continu équivalent pondéré A. 

La durée d’intégration t des LAeq est de 1 seconde. 

§ Indicateur complémentaire : 

Il s’agit du L50. Il représente le niveau acoustique qui est dépassé pendant 50% de 
l’intervalle du temps considéré. Il est utilisé pour le calcul de l’émergence dans certains 
cas où la différence, LAeq – L50, est supérieure à 5 dB(A). 

La durée d’intégration des indices fractiles L50, t est de 1 seconde. 

§ Emergence : 

L’émergence est définie par la différence entre le bruit ambiant et le bruit résiduel. Le bruit 
résiduel est le fond sonore en l’absence du (des) bruit(s) particulier(s), généré(s) par 
l’installation contrôlée. Le bruit ambiant est le bruit total lorsque l’installation fonctionne, 
dans une situation donnée et pendant un intervalle donné, il englobe l’ensemble des 
bruits émis par les autres sources sonores proches et éloignées (bruit résiduel) 

Dans certaines situations, l’indicateur LAeq (ou Leq) n’est pas suffisamment adapté. 

Cette situation se caractérise par la présence de bruits intermittents, porteurs de 
beaucoup d’énergie, mais qui ont une durée d’apparition suffisamment faible pour ne pas 
présenter, à l’oreille, d’effet de « masque » du bruit de l’installation. Ce type de situation 
peut se rencontrer lorsqu’il existe un trafic très discontinu. 

Dans le cas où la différence, LAeq – L50 est supérieure à 5 dB(A), et en fonction des 
situations visées ci-dessus, on utilise comme indicateur d’émergence la différence entre 
les indices fractiles L50, calculés sur le bruit ambiant et le bruit résiduel. 
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§ Les différents types de zones à émergence règlementée sont définis ci-après : 

- L’intérieur des immeubles habités ou occupés par des tiers, existant à la date de l’arrêté et 
leurs parties extérieures les plus proches (cour, jardin, terrasse). 

- Les zones constructibles définies par des documents d’urbanisme opposables aux tiers et 
publiés à la date de l’arrêté. 

- L’intérieur des immeubles habités ou occupés par des tiers qui ont été implantés après la 
date de l’arrêté dans les zones constructibles définies ci-dessus et leurs parties extérieures 
éventuelles les plus proches (cour, jardin, terrasse), à l’exclusion de celles des immeubles 
implantés dans les zones destinées à recevoir des activités artisanales ou industrielles. 

 

 

II.3 Prescriptions réglementaires 

II.3.1 Les Zones A Emergence Reglementée (ZER) 

Les émissions sonores ne doivent pas engendrer une émergence supérieure aux valeurs fixées 
dans le tableau ci-après (arrêté ministériel du 23 janvier 1997 et arrêté préfectoral d'autorisation 
d'exploiter le site du 12 avril 2001 dans son article 6) : 

Niveau de bruit ambiant existant dans les 
zones à émergence règlementée 

(incluant le bruit de l’établissement) 

Emergence admissible pour la 
période allant de 6h30 à 21h30 
sauf dimanche et jours fériés 

Emergence admissible pour la 
période allant de 21h30 à 6h30, 

ainsi que les dimanches et 
jours fériés 

Supérieur à 35 dB (A) 5 dB (A) 3 dB (A) 

 

II.3.2 Les niveaux de bruit en Limite de Propriété (LP) 

Les émissions sonores en limite de propriété ne doivent pas dépasser les valeurs indiquées dans 
le tableau ci-dessous (arrêté ministériel du 23 janvier 1997) : 

Zones                    /             Périodes Période de jour (7h00 à 22h00) Période de nuit (22h00 à 7h00) 

Limites de Propriété 70 dB(A) 60 dB(A) 

 

II.3.3 Les tonalités marquées 

Dans le cas où le bruit particulier de l'établissement est à tonalité marquée au sens du point 1.9 de 
l'annexe de l’arrêté du 23 janvier 1997, de manière établie ou cyclique, sa durée d'apparition ne 
peut excéder 30 % de la durée de fonctionnement de l'établissement dans chacune des périodes 
diurne ou nocturne définies dans le tableau ci-dessus. 

Elle est détectée dans un spectre non pondéré de tiers d’octave quand la différence de niveaux 
entre la bande concernée et les quatre bandes de tiers d’octave les plus proches, atteint ou 
dépasse les niveaux indiqués ci-dessous pour la bande de fréquence considérée, pour une 
acquisition minimale de 10 secondes. 

63 Hz à 215 Hz 400 Hz à 1 250 Hz 1600 Hz à 6 300 Hz 

10 dB 5 dB 5 dB 
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III – PROTOCOLE ET CONDITIONS DE MESURAGE 
 

III.1 Protocole d’étude 

L’implantation des points de mesures a été choisie conformément aux prescriptions de l’arrêté 
préfectoral du 12 avril 2001, en fonction de leur proximité et représentativité. 

Les points étaient les suivants : 

- P1 : Hameau de Kerguéner (Zone à Emergence Réglementée). 

 

Les mesures ont été réalisées le mercredi 3 juillet 2013, en période diurne, le site ne fonctionnant 
que sur cette période. 

L’appareil utilisé est un sonomètre intégrateur de type SOLO (01dB-METRAVIB) N°11269 dont le 
dernier étalonnage date du 12/12/2012. Il est équipé d’un préamplificateur de type PRE 21 S 
(01dB-METRAVIB), d’un microphone de type MCE 212 (01dB-METRAVIB) et d’une boule anti-
vent. 

Les réglages étaient les suivants : durée d’intégration de 1 seconde, filtre en bandes de tiers 
d’octave (1/3), durée minimale des mesures de 30 minutes. 

L’opérateur est resté à proximité du sonomètre pendant toute la durée des mesures afin de noter 
toute indication utile pour l’interprétation des mesures. 

 

 

III.2 Conditions de mesurage 

III.2.1 Conditions météorologiques 

1) Données réglementaires 

Les conditions météorologiques peuvent influer sur le résultat, de deux manières : 

- Par perturbation du mesurage, en particulier par action sur le microphone (mesures à 
éviter en cas de vitesses de vents > 5 m/s, ou en cas de pluie marquée). 

- Lorsque la (les) source(s) de bruit est (sont) éloignée(s), le niveau de pression 
acoustique mesuré est fonction des conditions de propagation liées à la météorologie. 
Cette influence est d’autant plus importante que l’on s’éloigne de la source. 

 

Il convient de considérer deux zones d’éloignement : 

1) La distance source/récepteur est inférieure à 40 m : les conditions 
météorologiques n’ont qu’une influence négligeable. 

2) La distance source/récepteur est supérieure à 40 m : indiquer les conditions de 
vent (U) et de température (T), selon le codage ci-après. 
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U1 
vent fort (3 m/s à 5 m/s) contraire au sens Source - 

réception 
T1 

jour et fort ensoleillement et surface sèche et peu 

de vent 

U2 
vent moyen à faible (1 m/s à 3 m/s) contraire ou 

vent fort, peu contraire 
T2 

mêmes conditions que T1 mais au moins une est 

non vérifiée 

U3 vent nul ou vent quelconque de travers T3 
lever de soleil ou coucher de soleil ou (temps 

couvert et venteux et surface pas trop humide) 

U4 
vent moyen à faible portant ou vent fort peu 

portant (" 45°) 
T4 nuit et (nuageux ou vent) 

U5 vent fort portant T5 nuit et ciel dégagé et vent faible 

L'estimation qualitative de l'influence des conditions météorologiques se fait par l'intermédiaire de 
la grille ci-dessous : 

 U1 U2 U3 U4 U5 

T1  - - - -  

T2 - - - - Z + 

T3 - - Z + + 

T4 - Z + + + + 

T5  + + + +  

Evaluation des incidences : 

- - Etat météorologique conduisant à une atténuation très forte du niveau sonore 

- Etat météorologique conduisant à une atténuation forte du niveau sonore 

Z Effets météorologiques nuls ou négligeables 

+ Etat météorologique conduisant à un renforcement faible du niveau sonore 

+ + Etat météorologique conduisant à un renforcement moyen du niveau sonore 

 

 

Les conditions météorologiques sont précisées dans les paragraphes ci-après : 

 

· La direction du vent (source – récepteur) :   

 

 

La répartition des secteurs de vent s’effectue par               
8 secteurs. La caractérisation de la direction du vent 
peut être définie grâce au schéma ci-contre : 
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· La vitesse du vent :  

On peut admettre les valeurs conventionnelles suivantes, définies à une hauteur de 2 m au-dessus du 
sol : 

- Vent fort : Vitesse du vent > 3 m/s 

- Vent moyen : 1 m/s < vitesse du vent < 3 m/s 

- Vent faible : vitesse du vent < 1 m/s 

 

· La catégorie de sol :  

Elle peut être définie selon des états particuliers. La description donnée consiste à préciser l’état 
dont la surface du sol est la plus proche : 

- Sol sec : Il n’y a pas eu de pluie dans les 48h précédant le mesurage et pas plus de 2 
mm dans le courant de la semaine précédant le mesurage. 

- Sol humide : Il est tombé au moins 4 mm à 5 mm d’eau dans les dernières 24 h. 

 

· La couverture nuageuse :  

C’est le pourcentage de surface nuageuse, pendant un intervalle de base, par rapport à la totalité 
de ciel observable au-dessus du site étudié. Elle s’exprime en octas. Par exemple 0/8 correspond 
à un ciel parfaitement dégagé ; 8/8 correspond à un ciel totalement couvert. Ainsi : 

- Un ciel nuageux correspond à plus de 20% du ciel caché ; 

- Un ciel dégagé correspond à plus de 80% du ciel dégagé. 

 

· Heures de lever et de coucher du soleil :  

Il s’agit d’heures légales. A titre indicatif, elles peuvent correspondre respectivement à la demi-
heure après l’heure locale de lever de soleil et à la demi-heure avant l’heure locale de coucher de 
soleil. Un élargissement de ces périodes peut être possible en hiver car l’établissement des 
gradients est plus lent qu’en été. 

 

2) Application au site 

Point Période 
Conditions météorologiques Analyse 

facteurs 
climatiques 

Vent T° Nébulosité Sol Observation 

Kerguéner 
Ambiant 
03/07/2013 

Faible 
secteur 

Sud-
Ouest 

18°C 8/8 Humide Couvert 
(U3/T2) 

- 

 

 

III.2.2 Représentativité de la mesure 

Lors du contrôle acoustique effectué le 3 juillet 2013, les conditions de production étaient 
représentatives d’une activité normale.  
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IV - RESULTATS 

L’intégralité des résultats des mesures sont reportées en pièce annexe N°1. 

 

IV.1 Zone A Emergence Réglementée 

IV.1.1 Synthèse des résultats 

Les résultats mesurés lors du contrôle sont synthétisés dans le tableau ci-dessous pour les 
mesures en Zone à Emergence Réglementée en période diurne. 

 

 Indicateur 
Niveau 

résiduel 
dB(A) 

Niveau 
ambiant   

dB(A) 

Emergence    
dB (A) 

Limite 
admissible 

dB (A) 
Conformité 

P1 – Kerguéner Leq 43,0 46,5 3,5 5,0 Oui 

(conformément à la norme, les niveaux sonores sont arrondis au 0,5 dB(A) le plus proche) 

 

IV.1.2 Conclusion 

Les mesures des niveaux sonores réalisés le 3 juillet 2013 montrent un respect des seuils 
réglementaires au niveau de la Zone à Emergence Réglementée concernée. 

Les activités de la carrière sont audibles au niveau de la Zone à Emergence Réglementée étudiée. 

 

 

 

IV.2 Tonalités marquées 

Les tonalités marquées dans la Zone à Emergence Réglementée étudiée au sens de l’arrêté du 23 
janvier 1997 et de la norme NF S31-010 de décembre 1996 sont présentées ci-dessous : 

 

L’étude des tonalités marquées montre que leur durée d’apparition ne dépasse pas 30 % à 
Kerguéner. 

 

Arrêté du 23 Janvier 1997

Installation ambiant

Fichier Kerguéner Ambiant.CMG

Lieu #1269

Type de données Leq

Début 03/07/13 11:10:31

Fin 03/07/13 11:42:31

Résul tat des mesurages

Niveau du bruit particul ier 46,4 dBA

Niveau du bruit résiduel

Emergence

Emergence admissible

Durée du brui t à tonali té marquée34,7 % [11m 7s]rquée29,7 % [9m30s]
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P1 – Habitation de Kerguéner Zone A Emergence Réglementée - Diurne 

Date et période de mesure - Ambiant 03/07/2013 de 11h10 à 11h42 

Date et période de mesure - Résiduel 03/07/2013 de 12h05 à 12h37 

Opérateur Isabelle MOUGENOT 

Durée d’intégration  1 seconde 

Spectre 1/3 octave 

Sonomètre SOLO 01 N°11269 

Ambiant Résiduel 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Bruits du site : Activités du site audibles 
(déchargement des matériaux, installations de 
traitement des matériaux, chute des matériaux 
au stock pile, klaxon de recul des engins). 

Bruits parasites : Chants d’oiseaux, passage 
d’engins agricoles. 

 

 

 

 

Bruits : Chants d’oiseaux. Passages d’engins 
agricoles. 
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#1269 Leq A dB 46,4 39,0 60,4 45,1
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Voie Type Pond. Unité Leq Lmin Lmax L50

#1269 Leq A dB 42,8 31,2 60,6 39,5
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PREAMBULE 

La SAS CARRIERES DE GOUVIARD exploite une carrière et les installations de transformation 
associées au lieu-dit Baudry sur la commune de CANIHUEL (22). Son exploitation est régie par 
l’arrêté préfectoral en date du 12 avril 2001. 

Conformément aux prescriptions de l’arrêté préfectoral (article 6 « Prévention du bruit et des 
vibrations ») un contrôle acoustique est réalisé au niveau d’une Zone à Emergence Réglementée 
tous les 3 ans. 

Ce contrôle fait l’objet du présent rapport. 
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I – DESCRIPTION DU SITE ET DE SON ENVIRONNEMENT 

I.1 Le site 

Le site de la société SAS CARRIERES DE GOUVIARD est localisé à l’extrémité Nord-Est du 
territoire communal de CANIHUEL (22). 

L’entrée du site se fait depuis la RD 767. 

Le site comprend sur sa partie Est, l’entrée du site avec un hangar atelier, puis le bureau pont 
bascule, une plateforme de stockage des matériaux transformés et la zone dédiée aux opérations 
extractives, ainsi que les bassins de décantation. La zone extractive est localisée sur la partie 
Ouest. 

Les principales sources sonores liées aux activités développées sur le site sont les suivantes : 

- Les opérations extractives. 
- Le transport des matériaux extraits jusqu’aux installations de transformation. 
- Les installations de transformation des matériaux extraits. 
- La circulation des camions d’expédition des matériaux transformés. 

 

 

I.2 L’environnement du site 

La carrière de Baudry est localisée dans une zone rurale située au Nord-Est du bourg de 
CANIHUEL. 

Le site est bordé au Sud, à l’Ouest et au Nord, par une zone boisée, et au-delà par des hameaux 
dispersés. A l’Est le site est bordé par la RD 767, puis des prairies et des champs cultivés. 

La zone habitée la plus proche est localisée sur la photographie aérienne reportée ci-dessous : 
Kerguéner (P1). 

  

 

 

Les principales sources sonores relevées aux abords du site sont liées aux activités agricoles. 

 

  

P1 
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II -  REGLEMENTATION 

II.1 Textes de référence 

Les textes de référence sont les suivants : 

§ Code de l’environnement – Livre V, titre 1er. 

§ Arrêté du 23 janvier 1997 relatif à la limitation des bruits émis dans 
l’environnement par les installations classées pour la protection de 
l’environnement. 

§ Norme NF S 31 010 de décembre 1996 relatif à la caractérisation 
des bruits de l’environnement et Amendement A1 homologué le 19 novembre 
2008 prenant effet le 19 décembre 2008. 

§ Arrêté préfectoral d'autorisation d'exploiter du 12 avril 2001. 

 

 

II.2 Indicateurs 

L’établissement concerné doit être construit, équipé et exploité de façon à ce que son 
fonctionnement ne puisse être à l’origine de bruits transmis par voie aérienne ou solidienne 
susceptibles  de compromettre la santé ou la sécurité du voisinage ou de constituer une nuisance 
pour celui-ci. 

Les indicateurs de l’arrêté du 23 janvier 1997 sont : 

§ Indicateur général : 

Exprimé en LAeq il s’agit du niveau de pression continu équivalent pondéré A. 

La durée d’intégration t des LAeq est de 1 seconde. 

§ Indicateur complémentaire : 

Il s’agit du L50. Il représente le niveau acoustique qui est dépassé pendant 50% de 
l’intervalle du temps considéré. Il est utilisé pour le calcul de l’émergence dans certains 
cas où la différence, LAeq – L50, est supérieure à 5 dB(A). 

La durée d’intégration des indices fractiles L50, t est de 1 seconde. 

§ Emergence : 

L’émergence est définie par la différence entre le bruit ambiant et le bruit résiduel. Le bruit 
résiduel est le fond sonore en l’absence du (des) bruit(s) particulier(s), généré(s) par 
l’installation contrôlée. Le bruit ambiant est le bruit total lorsque l’installation fonctionne, 
dans une situation donnée et pendant un intervalle donné, il englobe l’ensemble des 
bruits émis par les autres sources sonores proches et éloignées (bruit résiduel) 

Dans certaines situations, l’indicateur LAeq (ou Leq) n’est pas suffisamment adapté. 

Cette situation se caractérise par la présence de bruits intermittents, porteurs de 
beaucoup d’énergie, mais qui ont une durée d’apparition suffisamment faible pour ne pas 
présenter, à l’oreille, d’effet de « masque » du bruit de l’installation. Ce type de situation 
peut se rencontrer lorsqu’il existe un trafic très discontinu. 

Dans le cas où la différence, LAeq – L50 est supérieure à 5 dB(A), et en fonction des 
situations visées ci-dessus, on utilise comme indicateur d’émergence la différence entre 
les indices fractiles L50, calculés sur le bruit ambiant et le bruit résiduel. 
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§ Les différents types de zones à émergence règlementée sont définis ci-après : 

- L’intérieur des immeubles habités ou occupés par des tiers, existant à la date de l’arrêté et 
leurs parties extérieures les plus proches (cour, jardin, terrasse). 

- Les zones constructibles définies par des documents d’urbanisme opposables aux tiers et 
publiés à la date de l’arrêté. 

- L’intérieur des immeubles habités ou occupés par des tiers qui ont été implantés après la 
date de l’arrêté dans les zones constructibles définies ci-dessus et leurs parties extérieures 
éventuelles les plus proches (cour, jardin, terrasse), à l’exclusion de celles des immeubles 
implantés dans les zones destinées à recevoir des activités artisanales ou industrielles. 

 

 

II.3 Prescriptions réglementaires 

II.3.1 Les Zones A Emergence Reglementée (ZER) 

Les émissions sonores ne doivent pas engendrer une émergence supérieure aux valeurs fixées 
dans le tableau ci-après (arrêté ministériel du 23 janvier 1997 et arrêté préfectoral d'autorisation 
d'exploiter le site du 12 avril 2001 dans son article 6) : 

Niveau de bruit ambiant existant dans les 
zones à émergence règlementée 

(incluant le bruit de l’établissement) 

Emergence admissible pour la 
période allant de 6h30 à 21h30 
sauf dimanche et jours fériés 

Emergence admissible pour la 
période allant de 21h30 à 6h30, 

ainsi que les dimanches et 
jours fériés 

Supérieur à 35 dB (A) 5 dB (A) 3 dB (A) 

 

II.3.2 Les niveaux de bruit en Limite de Propriété (LP) 

Les émissions sonores en limite de propriété ne doivent pas dépasser les valeurs indiquées dans 
le tableau ci-dessous (arrêté ministériel du 23 janvier 1997) : 

Zones                    /             Périodes Période de jour (7h00 à 22h00) Période de nuit (22h00 à 7h00) 

Limites de Propriété 70 dB(A) 60 dB(A) 

 

II.3.3 Les tonalités marquées 

Dans le cas où le bruit particulier de l'établissement est à tonalité marquée au sens du point 1.9 de 
l'annexe de l’arrêté du 23 janvier 1997, de manière établie ou cyclique, sa durée d'apparition ne 
peut excéder 30 % de la durée de fonctionnement de l'établissement dans chacune des périodes 
diurne ou nocturne définies dans le tableau ci-dessus. 

Elle est détectée dans un spectre non pondéré de tiers d’octave quand la différence de niveaux 
entre la bande concernée et les quatre bandes de tiers d’octave les plus proches, atteint ou 
dépasse les niveaux indiqués ci-dessous pour la bande de fréquence considérée, pour une 
acquisition minimale de 10 secondes. 

63 Hz à 215 Hz 400 Hz à 1 250 Hz 1600 Hz à 6 300 Hz 

10 dB 5 dB 5 dB 
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III – PROTOCOLE ET CONDITIONS DE MESURAGE 
 

III.1 Protocole d’étude 

L’implantation des points de mesures a été choisie conformément aux prescriptions de l’arrêté 
préfectoral du 12 avril 2001, en fonction de leur proximité et représentativité. 

Les points étaient les suivants : 

- P1 : Hameau de Kerguéner (Zone à Emergence Réglementée). 

 

Les mesures ont été réalisées le mercredi 19 octobre 2016, en période diurne, le site ne 
fonctionnant que sur cette période. 

L’appareil utilisé est un sonomètre intégrateur de type FUSION (01dB-METRAVIB) N°10314 dont 
le dernier étalonnage date du 12/12/2014. Il est équipé d’un préamplificateur de type PRE 12 H 
(01dB-METRAVIB) N°20453, d’un microphone de type 3201 (AKSUD) N°49435 et d’une boule 
anti-vent. 

Les réglages étaient les suivants : durée d’intégration de 1 seconde, filtre en bandes de tiers 
d’octave (1/3), durée minimale des mesures de 30 minutes. 

L’opérateur est resté à proximité du sonomètre pendant toute la durée des mesures afin de noter 
toute indication utile pour l’interprétation des mesures. 

 

 

III.2 Conditions de mesurage 

III.2.1 Conditions météorologiques 

1) Données réglementaires 

Les conditions météorologiques peuvent influer sur le résultat, de deux manières : 

- Par perturbation du mesurage, en particulier par action sur le microphone (mesures à 
éviter en cas de vitesses de vents > 5 m/s, ou en cas de pluie marquée). 

- Lorsque la (les) source(s) de bruit est (sont) éloignée(s), le niveau de pression 
acoustique mesuré est fonction des conditions de propagation liées à la météorologie. 
Cette influence est d’autant plus importante que l’on s’éloigne de la source. 

 

Il convient de considérer deux zones d’éloignement : 

1) La distance source/récepteur est inférieure à 40 m : les conditions 
météorologiques n’ont qu’une influence négligeable. 

2) La distance source/récepteur est supérieure à 40 m : indiquer les conditions de 
vent (U) et de température (T), selon le codage ci-après. 
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U1 
vent fort (3 m/s à 5 m/s) contraire au sens Source - 

réception 
T1 

jour et fort ensoleillement et surface sèche et peu 

de vent 

U2 
vent moyen à faible (1 m/s à 3 m/s) contraire ou 

vent fort, peu contraire 
T2 

mêmes conditions que T1 mais au moins une est 

non vérifiée 

U3 vent nul ou vent quelconque de travers T3 
lever de soleil ou coucher de soleil ou (temps 

couvert et venteux et surface pas trop humide) 

U4 
vent moyen à faible portant ou vent fort peu 

portant (" 45°) 
T4 nuit et (nuageux ou vent) 

U5 vent fort portant T5 nuit et ciel dégagé et vent faible 

L'estimation qualitative de l'influence des conditions météorologiques se fait par l'intermédiaire de 
la grille ci-dessous : 

 U1 U2 U3 U4 U5 

T1  - - - -  

T2 - - - - Z + 

T3 - - Z + + 

T4 - Z + + + + 

T5  + + + +  

Evaluation des incidences : 

- - Etat météorologique conduisant à une atténuation très forte du niveau sonore 

- Etat météorologique conduisant à une atténuation forte du niveau sonore 

Z Effets météorologiques nuls ou négligeables 

+ Etat météorologique conduisant à un renforcement faible du niveau sonore 

+ + Etat météorologique conduisant à un renforcement moyen du niveau sonore 

 

 

Les conditions météorologiques sont précisées dans les paragraphes ci-après : 

 

· La direction du vent (source – récepteur) :  

 

 

La répartition des secteurs de vent s’effectue par               
8 secteurs. La caractérisation de la direction du vent 
peut être définie grâce au schéma ci-contre : 
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· La vitesse du vent :  

On peut admettre les valeurs conventionnelles suivantes, définies à une hauteur de 2 m au-dessus du 
sol : 

- Vent fort : Vitesse du vent > 3 m/s 

- Vent moyen : 1 m/s < vitesse du vent < 3 m/s 

- Vent faible : vitesse du vent < 1 m/s 

 

· La catégorie de sol :  

Elle peut être définie selon des états particuliers. La description donnée consiste à préciser l’état 
dont la surface du sol est la plus proche : 

- Sol sec : Il n’y a pas eu de pluie dans les 48h précédant le mesurage et pas plus de 2 
mm dans le courant de la semaine précédant le mesurage. 

- Sol humide : Il est tombé au moins 4 mm à 5 mm d’eau dans les dernières 24 h. 

 

· La couverture nuageuse :  

C’est le pourcentage de surface nuageuse, pendant un intervalle de base, par rapport à la totalité 
de ciel observable au-dessus du site étudié. Elle s’exprime en octas. Par exemple 0/8 correspond 
à un ciel parfaitement dégagé ; 8/8 correspond à un ciel totalement couvert. Ainsi : 

- Un ciel nuageux correspond à plus de 20% du ciel caché ; 

- Un ciel dégagé correspond à plus de 80% du ciel dégagé. 

 

· Heures de lever et de coucher du soleil :  

Il s’agit d’heures légales. A titre indicatif, elles peuvent correspondre respectivement à la demi-
heure après l’heure locale de lever de soleil et à la demi-heure avant l’heure locale de coucher de 
soleil. Un élargissement de ces périodes peut être possible en hiver car l’établissement des 
gradients est plus lent qu’en été. 

 

2) Application au site 

Point Période 
Conditions météorologiques Analyse 

facteurs 
climatiques 

Vent T° Nébulosité Sol Observation 

Kerguéner 
Ambiant et 
résiduel 
19/10/2016 

Nul à 
faible 

15°C 2/8 Sec Ensoleillé 
(U3/T2) 

- 

 

 

III.2.2 Représentativité de la mesure 

Lors du contrôle acoustique effectué le 19 octobre 2016, les conditions de production étaient 
représentatives d’une activité normale.  
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IV - RESULTATS 

L’intégralité des résultats des mesures sont reportées en pièce annexe N°1. 

 

IV.1 Zone A Emergence Réglementée 

IV.1.1 Synthèse des résultats 

Les résultats mesurés lors du contrôle sont synthétisés dans le tableau ci-dessous pour les 
mesures en Zone à Emergence Réglementée en période diurne. 

 

 Indicateur 
Niveau 

résiduel 
dB(A) 

Niveau 
ambiant   
dB(A) 

Emergence    
dB (A) 

Limite 
admissible 

dB (A) 
Conformité 

P1 – Kerguéner Leq 43,0 45,0 2,0 5,0 Oui 

(conformément à la norme, les niveaux sonores sont arrondis au 0,5 dB(A) le plus proche) 

 

IV.1.2 Conclusion 

Les mesures des niveaux sonores réalisés le 19 octobre 2016 montrent un respect des 
seuils réglementaires au niveau de la Zone à Emergence Réglementée concernée. 

Les activités de la carrière sont nettement audibles au niveau de la Zone à Emergence 
Réglementée étudiée. 

 

 

 

IV.2 Tonalités marquées 

Les tonalités marquées dans la Zone à Emergence Réglementée étudiée au sens de l’arrêté du 23 
janvier 1997 et de la norme NF S31-010 de décembre 1996 sont présentées ci-dessous : 

 

L’étude des tonalités marquées montre que leur durée d’apparition ne dépasse pas 30 % au 
point étudié, Kerguéner. 

Arrêté du 23 Janvier 1997

Installation Ambiant

Fichier P1A.cmg

Lieu Kerguéner

Type de données Leq

Début 19/10/16 11:05:26:000

Fin 19/10/16 11:36:30:200

Résultat des mesurages

Niveau du bruit particulier

Niveau du bruit résiduel

Emergence

Emergence admissible

Durée du bruit à tonalité marquée 13,2 % [4m 6s700ms]
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P1 – Habitation de Kerguéner Zone A Emergence Réglementée - Diurne 

Date et période de mesure - Ambiant 19/10/2016 de 11h05 à 11h36 

Date et période de mesure - Résiduel 19/10/2016 de 12h15 à 13h05 

Opérateur Isabelle MOUGENOT 

Durée d’intégration  1 seconde 

Spectre 1/3 octave 

Sonomètre FUSION (01dB-METRAVIB) N°10314 

Ambiant Résiduel 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Bruits du site : Activités du site nettement 
audibles (déchargement des matériaux, 
installations de traitement des matériaux, chute 
des matériaux au niveau du stock pile, klaxon 
de recul et circulation des engins). 

Bruits parasites : Chants d’oiseaux, passage 
d’engins agricoles. 

 

 

 

 

Bruits : Chants d’oiseaux. Passages d’engins 
agricoles. 

 

 

 

  

Kerguéner    Leq 100ms  A dB dBMER 19/10/16 11h05m26s000 38.6 MER 19/10/16 11h36m30s100 32.7

Source

Mes //

20

25

30

35

40

45

50

55

60

65

70

75

80

11h10 11h15 11h20 11h25 11h30 11h35

Fichier P1A.cmg

Début 19/10/16 11:05:26:000

Fin 19/10/16 11:36:30:200

Voie Type Pond. Unité Leq Lmin Lmax L50

Kerguéner Leq A dB 45,2 25,0 71,0 40,2

Kerguéner    Leq 100ms  A dB dBMER 19/10/16 12h15m12s000 43.2 MER 19/10/16 13h05m35s900 42.6

Source

Mes //

30

35

40

45

50

55

60

65

70

12h20 12h25 12h30 12h35 12h40 12h45 12h50 12h55 13h00 13h05

Fichier P1R.cmg

Début 19/10/16 12:15:12:000

Fin 19/10/16 13:05:36:000

Voie Type Pond. Unité Leq Lmin Lmax L50

Kerguéner Leq A dB 43,2 35,6 63,8 42,1
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1. CONTEXTE
1.1. Présentation du site

La SAS Carrières de Gouviard est autorisée à exploiter la carrière de Baudry, par Arrêté Préfectoral en 

date du 12 avril 2001, pour une durée de 20 ans et une production maximale annuelle de 400 000

tonnes.

Les prescriptions de l’Arrêté Préfectoral fixent les conditions de contrôles de ses impacts sur

l’environnement et en particulier des contrôles des niveaux sonores. 

1.2. Contexte réglementaire

L’Arrêté Préfectoral fixe ainsi les niveaux limites de bruits applicables autour de la carrière : 

Fig. 1 : Extrait de l’article 6 de l’Arrêté Préfectoral du 12/04/2001 

1.3. Objet de la mission confiée à IGC Environnement

La SA Carrières de Gouviard a mandaté IGC Environnement pour la réalisation des mesures de niveaux

sonores autour de la carrière, au niveau de la ZER « Hameau de Kerguéner » (sur la base d’un contrôle

d’émergence, soit 2 mesures de 30 minutes au minimum chacune). 
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2. METHODOLOGIE RETENUE POUR LES MESURES 
2.1. Définitions

· Bruit ambiant
Bruit total existant dans une situation donnée pendant un intervalle de temps donné. Il est composé

de l’ensemble des bruits émis par toutes les sources proches et éloignées.

· Bruit particulier
Composante du bruit ambiant qui peut être identifiée spécifiquement et que l’on désire distinguer du

bruit ambiant. Ce peut être, par exemple, un bruit dont la production ou la transmission est

inhabituelle dans une zone résidentielle.

· Bruit résiduel
Bruit ambiant, en l’absence du (des) bruit(s) particulier(s), objet(s) de la requête considérée. Ce peut

être par exemple, dans un logement, l’ensemble des bruits habituels provenant de l’extérieur et des

bruits intérieurs correspondant à l’usage normal des locaux et équipement.

· Émergence (E)
Modification temporelle du niveau du bruit ambiant induite par l’apparition ou la disparition d’un bruit

particulier. Cette modification porte sur le niveau global ou sur le niveau mesuré dans une bande

quelconque de fréquence. Elle est évaluée en comparant le niveau de pression acoustique continu

pondéré A du bruit ambiant avec le niveau de pression acoustique continu du bruit pondéré résiduel.

2.2. Références normatives

La méthode employée est celle dite « d’expertise », conformément à la norme AFNOR – NF S31-010

« Caractérisation et mesurage des bruits de l’environnement », décembre 1996, modifiée par

l’amendement NF S31-010/A1 de décembre 2008 : 

- Enregistrement en continu sur une période de 30 minutes des niveaux de pression acoustique 

à l’aide de sonomètres intégrateurs de classe I. Les matériels utilisés répondent aux exigences 

de la norme EN 60-804 et sont annuellement étalonnés.

- Les données recueillies lors des enregistrements sont traitées à l’aide d’un logiciel spécifique,

permettant de qualifier les bruits spécifiques non représentatifs (aboiements, conversations,

trafic …).

- Les mesures sont effectuées pendant les périodes réglementaires de jour (7h-22h) et/ou de

nuit (22h-7h), suivant les horaires de fonctionnement du site contrôlé.

Le principe de mesurage retenu à l’extérieur est conforme à la norme AFNOR – NF S31-010

« Caractérisation et mesurage des bruits de l’environnement », décembre 1996, modifiée par

l’amendement NF S31-010/A1 de décembre 2008 : 

- Hauteur de mesurage comprise entre 1,2 et 1,5 m au-dessus du sol ou d’un obstacle.

- Emplacement de mesurage à au moins 2 m de toute surface réfléchissante.

- Réalisation des mesurages quand la vitesse du vent est inférieure à 5 m/s, et hors pluie

marquée.
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3. MESURES REALISEES PAR IGC ENVIRONNEMENT 
3.1. Mesures

Des mesures des niveaux sonores ont donc été réalisées, en période d’activité de la carrière, au droit

de la ZER : Hameau de Kerguéner.

Les mesures ont été réalisées le mercredi 4 décembre 2019 en période d’activité (matin) et en période

d’arrêt (midi).

3.2. Localisation

La localisation des stations de mesures est présentée sur le plan suivant.
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Fig. 2 : Plan de localisation des ZER  
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3.3. Conditions de mesure

Les mesures ont été réalisées dans les conditions suivantes : 

Date des mesures 

Période d’activité sur site le jour de 

la mesure 

Opérateur

Lieux de mesures 

Heure de début de mesure bruit 

ambiant

Heure de début de mesure bruit 

résiduel

* : Cf extrait de la norme NF S 31-010

Fig. 3 : Conditions des mesures 

Fig. 4 : Conditions de mesure (Extrait 

de la norme NF S 31-010) 
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04/12/2019

De 7h à 12h 

IGC Environnement : Q.LESPAGNOL 

ZER 1

Hameau de Kerguéner

11h31

12h01

Distance activité / mesure 200 m 

Conditions météorologiques U3T2* : Conditions défavorables pour la propagation sonore 

Appareil de mesure 

Sonomètre intégrateur de type 1 Marque Bruel and Kjaer 
Modèle 2250 L (cf. certificats de conformité des sonomètres IGC 

Environnement en annexe 2)

4. RESULTATS OBTENUS 
4.1. Présentation des résultats et calculs des émergences

Les résultats des mesures réalisées par IGC Environnement sont présentés sur les fiches jointes en

annexe 1. Le tableau suivant récapitule les résultats obtenus. 

Niveau sonore retenu 

Niveau sonore mesuré pour le calcul des 

en dB(A) émergences

Emergenceen dB(A)(1) Emergence

Lieu-dit mesurée en maximale
Activité Arrêt

dB(A) (AP du 19/10/2006) 

LAeq Activité
LAeq LA50 - LA50

(1)

ZER 1 Hameau de 36,0
Kerguéner

(1) : Dans le cas général, l’indicateur utilisé pour le calcul de l’émergence est la différence entre les niveaux sonores moyens mesurés

(LAeq) mesurés en arrêt et en activité de la carrière. Dans certaines conditions particulières, cet indicateur n’est pas suffisamment 

adapté. Ces situations se caractérisent par la présence de bruits intermittents importants mais d’une durée trop faible pour

masquer le bruit de l’activité de la carrière, (trafic routier dense par exemple). Lorsque, pour le bruit résiduel, la différence LAeq - 

LA50  est supérieure à 5 dB(A), les niveaux sonores utilisés pour calculer l’émergence sont les LA50.

Fig. 5 :  Résultats des mesures
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Arrêt

31,0 5 41,0 36,0 5,0 5

LAeq LA50

41,0 40,0

Les résultats ont été arrondis au 0,5 dB. On notera que l'activité agricole était plus audible lors des 

mesures en fonctionnement ce qui a eu pour effet d'augmenter également l'émergence mesurée.



4.2. Contrôle des valeurs réglementaires : émergences

Le tableau suivant compare les résultats obtenus avec les valeurs réglementaires imposées par l’Arrêté

Préfectoral du 12/04/2001. 

Emergence Emergence maximale
Point de mesure 

mesurée en dB(A)(1) (AP du 12/04/2001) 

(1)  : arrondi à 0,5 dB(A), conformément à la norme 

Fig. 6 :  Résultats des émergences

Les mesures de bruit respectent l’émergence maximale autorisée pour la ZER considérée.

4.3. Tonalités marquées

L’article 3 de l’Arrêté du 23 janvier 1997 relatif à la limitation des bruits émis dans l'environnement par

les installations classées pour la protection de l'environnement mentionne que : 

« Dans le cas où le bruit particulier de l'établissement est à tonalité marquée au sens du point 1.9 de

l'annexe du présent arrêté, de manière établie ou cyclique, sa durée d'apparition ne peut excéder 30 %

de la durée de fonctionnement de l'établissement dans chacune des périodes diurnes ou nocturne 

La tonalité marquée est détectée dans un spectre non pondéré de tiers d'octave quand la différence de

niveau entre la bande de tiers d'octave et les quatre bandes de tiers d'octave les plus proches (les deux

bandes immédiatement inférieures et les deux bandes immédiatement supérieures) atteint ou dépasse

les niveaux indiqués dans le tableau ci-après pour la bande considérée : 

Les bandes sont définies par fréquence centrale de tiers d'octave. »

Les spectres de tiers d’octave des mesures réalisées pour les bruits ambiants correspondants sont

présentés dans les fiches de mesures jointes en annexe.

Le logiciel Evaluator Type 7820 permet de déterminer les tonalités marquées et de calculer leur durée

cumulée : 

- pour la ZER 1 : Kerguéner, la présence de tonalités marquées, sur une durée totale de

46 s, inférieures donc à 30 % de la durée de fonctionnement de l'établissement,

proportionnellement au temps de la mesure (2,5% de 30 min 40 s), 

SAS Carrières de Gouviard R218-Bruits-Canihuel-2019
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ZER 1 Hameau de Kerguéner 5 5

63 Hz à 315 Hz 400 Hz à 1250 Hz 1600 Hz à 6300 Hz 

10 dB 5 dB 5 dB 

5. CONCLUSIONS
Les mesures d’émergences et de niveaux sonores réalisés le 04 décembre 2019 sont conformes, pour

la ZER mesurée, aux niveaux imposés par l’Arrêté Préfectoral du 12/04/2001. 

Les mesures de tonalités marquées sont également conformes aux prescriptions établies dans

l’Arrêté Ministériel du 23 janvier 1997. 
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ANNEXE 1 

FICHES DE MESURES 
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ZER P1 : La Ville Méen

Vue sur la station de mesure 

Localisation de la station de mesure 

Bruits dominants,

Selon gamme d’intensité suivante : +++ = intense ++ = élevé + = léger

Mesure en activité

· Nature : oiseaux : +

· Activité agricole (tracteur) : +++ 

· Activité de la carrière (engins et 

installations) : ++ 

Résultats globaux exprimés en dB (A) 

(graphiques en page suivante) 
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Carrière de Baudry– CANIHUEL (22)

Contrôle des niveaux sonores  11

Mesure à l’arrêt

· Nature : oiseaux : + 

· Activité agricole (tracteur) : ++ 

Date Arrêt Activité
Durée de la 

mesure
jour nuit LAeq LA50

04/12/2019 x 30min 46s x 36,1 31,1

04/12/2019 x 30min 40s x 41,1 40,1



ZER 1 : Kerguéner

Enregistrement en période d’activité : Bruit ambiant 

Enregistrement en période d’arrêt : Bruit résiduel
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ZER 1 : Kerguéner

Spectre de 1/3 d’octave
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ANNEXE 2 

CERTIFICATS DE CONFORMITE – SONOMETRES
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Lieu-dit :

ACTIVITE ARRET

05/04/22 05/04/22

2250 Light 2250 Light

DIURNE DIURNE

11:27:42 12:19:35

12:00:00 12:53:52

00:32:18 00:34:17

couvert couvert

10 10

2 2

Nord Nord

U3T2 -

Défavorable -

Intensité Intensité
+

+

Vaches (meuglements dans l'étable voisine au point) ++ Vaches (meuglements dans l'étable voisine au point) ++

Avifaune (chants des oiseaux en périphérie) + Avifaune (chants des oiseaux en périphérie) +

+

Ambiance 

sonore :

Lorsque la différence entre le LAeq et le L 50  est supérieure à 5 dB(A) pour le bruit résiduel (valeurs arrondis à un demi décibel près), ce second indice est pris en référence 

pour le calcul de l’émergence. A ce titre, l’indice retenu est souligné et mis en gras.

Installations et engins peu perceptibles, bruits de la nature 

(avifaune), route moyennement passante.

Bruits de nature (avifaune, vaches), travaux agricole 

(tracteur).

1,5 Absence d'émergence admissible (≤35 dB(A))

Emergence conforme

EMERGENCE SONORE  EN dB(A)

Valeur de l'émergence Valeur de l'émergence admissible

Commentaires :

BRUIT AMBIANT (Site en activité) BRUIT RESIDUEL (Site à l'arrêt)

Logiciel de traitement : Evaluator Type 7820-7821 F

RÉSULTATS DES MESURES

BRUIT AMBIANT (Site en activité) BRUIT RESIDUEL (Site à l'arrêt)

Niveau sonore

global (dB(A)) :

LAeq L50 LAeq L50

38,3 32,0 39,5 30,3

ÉVOLUTION TEMPORELLE

Engins de la carrière

Tracteur (aux abords du point de mesure)

Bruits 

sur site :  

Bruits 

interférents :

RESULTATS

BRUIT AMBIANT (Site en activité) BRUIT RESIDUEL (Site à l'arrêt)
Description Description

Installations (chute de matériaux)

Site à l'arrêt

Fiche de mesure

Carrière de Baudry - Communes de Canihuel et de Saint-Gilles-Pligeaux (22)

N° de Station : ZER1 Keraillou

Effet sur la propagation sonore :

Période :

Condition de mesure :

coller PHOTO

Date de la mesure :

Sonomètre :

Type de mesure :

Heure début :

Heure fin :

Durée :

Météo :

Temps : 

Température (°C) :

Vent (m/s) : 

Vent (origine) :

Codification  (NF S 31-010) :

12:20:00 12:25:00 12:30:00 12:35:00 12:40:00 12:45:00 12:50:00

20

30

40

50

60

70

80

90

100

110

120

130

140
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LAIeq
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CONTROLE DE LA SITUATION ACOUSTIQUE 

 

Client Société XXX 

Opérateur 

 
 
 

Flora COUPPEY Site XXX 
Normes NF S31-010 complétée par la Norme NF S31-010/A1 

Matériel 
Prise de mesures : Sonomètre intégrateur 01dB -  type SOLO 
Traitement des données : Logiciel 01dB – dBTRAIT32 Date 1 Mars 2013 

 

 

Bureau d'études en environnement 
Prévention des risques 

ZI Le Porzo – 56700 KERVIGNAC 
 : 02 97 89 65 50 Fax : 02 97 32 42 95 
 : save@axe-environnement.fr 

Point de mesure : Installation mobile LT1100+LT110 – éloignement de 20 m ; position face au milieu de 
l’installation mobile 

Période : Diurne 

 

 

Bruit Résiduel 
 

Fichier Installation mobi le à 20 m.CMG

Début 01/03/13 10:16:41

Fin 01/03/13 10:27:27

Voie Type Pond. Unité Leq Lmin Lmax L50

#2 Leq A dB 82,0 80,1 88,2 81,9

 
#2  Leq 2s  A dB dBN 01/03/13 10h16m41 80.8 N 01/03/13 10h16m41 80.8

Spect

60

65

70

75

80

85

90

10h17 10h18 10h19 10h20 10h21 10h22 10h23 10h24 10h25 10h26 10h27

 
 
Caractérisation des conditions météorologiques 

T° : 4°C 
Jour / couvert (100% de ciel couvert soit 8/8). Surface humide. 
Vent : nul   
Caractérisation :  U3 / T2 
Etat météorologique conduisant à une atténuation forte du niveau sonore. 

 

Conditions de réalisation de la mesure Résultats 
 
 

Bruits constatés : chute de matériaux, crible, 
chargement de l’installation mobile par la pelle 

 

Niveaux sonores résiduels :  

Leq : 82 dB(A) 

L50 : 82 dB(A) 
 

(Rq : conformément à la norme, les niveaux sonores 
sont arrondis au 0,5 dB(A) le plus proche) 

 



 

CONTROLE DE LA SITUATION ACOUSTIQUE 

 

Client Société XXX 

Opérateur 

 
 
 

Flora COUPPEY Site XXX 
Normes NF S31-010 complétée par la Norme NF S31-010/A1 

Matériel 
Prise de mesures : Sonomètre intégrateur 01dB -  type SOLO 
Traitement des données : Logiciel 01dB – dBTRAIT32 Date 1 Mars 2013 

 

 

Bureau d'études en environnement 
Prévention des risques 

ZI Le Porzo – 56700 KERVIGNAC 
 : 02 97 89 65 50 Fax : 02 97 32 42 95 
 : save@axe-environnement.fr 

Point de mesure : Chargeuse Volvo L150E – Eloignement de 20 m 

Période : Diurne 

 

 
  

Bruit Résiduel 
 

Fichier Chargeuse Volvo L150 E à 20 m.CMG

Début 01/03/13 12:35:47

Fin 01/03/13 12:45:59

Voie Type Pond. Unité Leq Lmin Lmax L50

#5 Leq A dB 68,3 55,0 78,2 64,9

 

#5  Leq 2s  A dB dBN 01/03/13 12h37m07 59.7 N 01/03/13 12h38m27 62.8

Spect

50

55

60

65

70

75

80

12h36 12h37 12h38 12h39 12h40 12h41 12h42 12h43 12h44 12h45

 
 
Caractérisation des conditions météorologiques 

T° : 3°C 
Jour / couvert (100% de ciel couvert soit 8/8). Surface humide. 
Vent : nul   
Caractérisation :  U3 / T2 
Etat météorologique conduisant à une atténuation forte du niveau sonore. 

 

Conditions de réalisation de la mesure Résultats 
 
 

Bruits constatés : bip de recul de la chargeuse, 
poussage des matériaux  

 

Niveaux sonores résiduels :  

Leq : 68,5 dB(A) 

L50 : 65 dB(A) 
 

(Rq : conformément à la norme, les niveaux sonores 
sont arrondis au 0,5 dB(A) le plus proche) 
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Annexe 7 : Plan de gestion des déchets d’exploitation du 
site 
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PRESENTATION DU DOSSIER 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

L'arrêté du 5 mai 2010 modifie l'arrêté du 22 septembre 1994 relatif aux exploitations de carrières et 

aux installations de premier traitement des matériaux de carrière pour la prise en compte des 

dispositions de la directive européenne concernant la gestion des déchets de l'industrie extractive.  

 

Ainsi, l'arrêté du 22 septembre 1994 à travers son article 16 bis sollicite la réalisation d'un plan de 

gestion des déchets d’extraction. En accord avec l’article D181-15-2 -14° du Code de 

l’Environnement, la demande d’autorisation environnementale intègre le plan de gestion des 

déchets inertes issus de l’activité extractive. 

 

Le présent document constitue le plan de gestion applicable à la carrière de Baudry implantée sur les 

communes de Canihuel et de Saint Gilles Pligeaux et est construit pour répondre aux exigences de 

l'article 16 bis sus-nommé. Il est annexé au dossier de demande d’autorisation et ce plan est défini 

en accord avec les modalités d’exploitation présentées dans le dossier de demande d’autorisation. 
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I. Description des déchets et 

modalités de gestion 
 

 

Le présent chapitre s'attache à décrire le ou les processus associé(s) à l'exploitation de la carrière de 

Baudry qui aboutit à la production de déchets inertes ou de terres non polluées. Ainsi, il est présenté 

le listing des déchets inertes et terres non polluées produits, les quantités produites, la justification 

du caractère inerte, les traitements potentiels réalisés sur les déchets et les modalités d'élimination 

ou de valorisation.  

I.1. Origine des déchets  

Dans le cadre de l'exploitation d'une carrière de sables et granulats, les déchets inertes et les terres 

non polluées peuvent être issues : 

− Du décapage des matériaux de découverte (couche supérieure du gisement altérée et 

impropre à la production de sable et de granulats répondant aux exigences de qualité 

imposées par le marquage CE) ; 

− Les stériles de scalpage primaire issus des premières opérations de criblage à hauteur de 

l'installation de traitement des matériaux ; 

− Les boues issues du lavage des sables ; 

− Les boues issues des bassins de décantation des eaux pluviales de ruissellement ; 

− Les fines de dépoussiérage inertes pouvant générer des colloïdes en cas d'entrainement vers 

les eaux. 

 

I.2. Quantité de déchets à produire 

Les quantités de déchets à produire pour les 30 prochaines années dans le cadre de l'exploitation de 

la carrière de Baudry sont les suivantes : 

 

Désignation Quantité à produire sur la durée 

de l'autorisation 

Commentaires 

Matériaux de découverte 700 000 m
3
 - 

Stériles de scalpage primaire en 

carrière 

144 000 m
3
 - 

Boues issues du lavage des sables 

et granulats 

300 000 m
3
 de boues sèches - 

Boues des bassins de décantation 

des eaux pluviales 

20 m
3
/an - 

Les fines de dépoussiérage 

inertes 

0 m
3
 Pas de production de ce type 

de déchets. 

 

Les quantités de déchets énoncées ont été estimées sur la base des données disponibles actuellement 

(notamment la production de sables lavés, les épaisseurs de découverte couramment rencontrées sur 

le site, la qualité des stériles de scalpage conditionnant leur vente ou leur stockage en tant que 

déchets). Les quantités de déchets pourront changer en fonction de l'évolution de l'activité du site.  
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I.3. Traitements associés aux déchets sur la carrière 
 

Dans le cadre des déchets listés précédemment seules les boues de lavage des sables et des 

granulats font l'objet d'une étape de traitement par ajout d'un produit chimique (un floculant) 

susceptible de se retrouver dans le déchet. Concernant les boues des bassins de décantation des 

eaux pluviales de ruissellement, il est à noter qu'il n'y a aucun rejet vers le milieu naturel et 

qu'aucune installation de neutralisation n'est utilisée sur cette carrière. 

 

■ Traitement réalisé dans le cadre du processus de production du déchet : 

Concernant le lavage de sables, le site dispose d'une cuve de mélange des matériaux et de 

l’eau. Le mélange transite ensuite par un cyclone pour séparer les sables grossiers des sables 

les plus fins. Pour finir, les matériaux sont essorés à hauteur d’un crible avant d’être évacués 

par tapis vers un stock au sol. Les eaux récupérées à hauteur du crible sont orientées vers un 

décanteur.  

Concernant le lavage des granulats, ces derniers sont lavés à hauteur d'un crible arrosé 

d'eau. En sortie de crible, les granulats lavés tombent dans une trémie de stockage. Les eaux 

souillées récupérées sont orientées vers le même décanteur que celui recueillant les eaux 

issues du lavage de sable. 

 

Concernant le fonctionnement du décanteur, le procédé de décantation est précédé d'une 

étape de floculation afin d'optimiser la sédimentation des particules issues des opérations de 

lavage. Une fois décantées, les eaux sont réinjectées dans le process de lavage (circuit 

fermé). Les boues ayant décanté se retrouvent quant à elles en fond de décanteur, pour 

ensuite être extraites et refoulées vers le bassin intermédiaire d'assèchement du site ou 

directement vers le bassin de stockage définitif (point détaillé ultérieurement). 

Le floculant utilisé est de la famille des polyacrylamide et présente une concentration en 

monomères résiduels inférieurs à 0,1%.  

Pièce annexe 1 :  Attestation fournisseur du floculant.    

De part l’extraction des boues et l’humidité résiduelle des matériaux lavés, l’appoint en eau 

s’effectue depuis les bassins de décantation des eaux pluviales du site. 

 

■ Traitement réalisé sur les déchets produits : 

 

Aucun traitement n'est effectué sur les déchets produits. 
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I.4. Caractérisation des déchets 

 

La justification du caractère inerte des déchets produit sur la carrière est menée sur la base de 

l'annexe 1 de l'arrêté du 22 septembre 1994 modifié et selon les précisions apportées par la 

circulaire du 22 mars 2011.  

a) Méthodologie 

 

Ces deux textes réglementaires définissent la méthodologie de caractérisation suivante : 

1) Sont considérés inertes, les matériaux listés en annexe de la circulaire du 22 mars 2011. 

Cette annexe est établie par secteur d'activité. Le secteur d'activité retenu pour la carrière de 

Baudry est celui de la production de granulats. 

2) Pour les matériaux ne figurant pas dans cette liste, ils doivent faire l'objet d'une évaluation 

sur la base des 5 critères définis à l'annexe 1 de l'arrêté du 22 septembre 1994. La définition 

des critères est précisée dans la circulaire du 22 mars 2011.  

Les 5 critères sont les suivants :  

− Critère a : les déchets ne sont susceptibles de subir aucune désintégration ou 

dissolution significative, ni aucune autre modification significative, de nature à 

produire des effets néfastes sur l'environnement ou la santé humaine (exemple des 

fines de dépoussiérage) 

− Critère b : les déchets présentent une teneur maximale en soufre sous forme de 

sulfure de 0, 1 %, ou les déchets présentent une teneur maximale en soufre sous 

forme de sulfure de 1 % et le ratio de neutralisation, défini comme le rapport du 

potentiel de neutralisation au potentiel de génération d'acide et déterminé au moyen 

d'un essai statique prEN 15875, est supérieur à 3.  

La circulaire du 22 mars 2011 précise que l'évaluation du risque "sulfures" pourra 

s'effectuer, en substitution du test normalisé, par un autre essai du type "eau 

oxygénée" (essai de production acide net : Net Acid Production Test) ou "paste test" 

(essai dit de pâte), ou d'autres essais pouvant s'avérer pertinents, afin de déterminer le 

potentiel net de neutralisation.  

− Critère c : les déchets ne présentent aucun risque d'autocombustion et ne sont pas 

inflammables. 

− Critère d : la teneur des déchets, y compris celle des particules fines isolées, en 

substances potentiellement dangereuses pour l'environnement ou la santé humaine, 

et particulièrement en certains composés de As, Cd, Co, Cr, Cu, Hg, Mo, Ni, Pb, V et Zn, 

est suffisamment faible pour que le risque soit négligeable pour la santé humaine et 

pour l'environnement, tant à court terme qu'à long terme. Sont considérées à cet 

égard comme suffisamment faibles pour que le risque soit négligeable pour la santé 

humaine et pour l'environnement les teneurs ne dépassant pas les seuils fixés au 

niveau national pour les sites considérés comme non pollués, ou les niveaux de fond 

naturels nationaux pertinents. La circulaire précise que pour les carrières révélant le 

phénomène de drainage minéral acide, la caractérisation des paramètres précédents 

devra être menée et au regard des résultats d'analyses, le stockage de ces boues 

relèvera éventuellement de la rubrique 2720 de la nomenclature des Installations 

Classées pour la Protection de l'Environnement. 

− Critère e : les déchets sont pratiquement exempts de produits, utilisés pour 

l'extraction ou pour le traitement, qui sont susceptibles de nuire à l'environnement ou 

à la santé humaine. La circulaire du 22 mars 2011 précise que les exploitations 

utilisant des floculants afin d'accélérer la précipitation des fines, il est nécessaire 

d'examiner si ces matériaux  présentent des caractéristiques permettant de 

considérer qu'ils ne sont pas dangereux pour l'Environnement et la Santé Publique. 

La circulaire considère que les déchets produits à partir d'un floculant présentant un 
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taux d'acrylamide suffisamment faible (dans les polyacrylamides de base) peuvent 

être considérés inertes. Un taux inférieur à 0.1% de monomère résiduel dans le 

polyacrylamide est jugé acceptable. 

 

3) Les matériaux non inertes au regard des points 1 et 2 précédents devront faire l'objet d'une 

procédure de classement au titre de la rubrique 2720 des Installations Classées. Les 

installations existantes pour lesquels des arrêtés préfectoraux prescrivent des dispositions 

particulières relatives à la gestion de ces déchets et déclarées leur antériorité de classement 

en Préfecture avant le 14 avril 2011 continueront à bénéficier des droits acquis. 

 

b) Caractérisation des déchets de la carrière 

La caractérisation est tout d'abord menée au regard du point 1 de la méthodologie. Au regard du 

listing de l'annexe de la circulaire de mars 2011, la roche de la carrière de Baudry est du granite 

(roche plutonique) et est bien recensée par ce document réglementaire. 

 

Désignation Code déchets Nature du déchet Caractérisation 

Matériaux de découverte 01 01 02 

Déchets provenant de 

l'extraction des matériaux 

non métallifères 

Déchets solides 

issus de la 

découverte 

Matériaux inertes du listing de 

l'annexe GRANULATS de la 

circulaire du 22 mars 2011 

Matériaux de scalpage 

primaire en carrière 

01 01 02 

Déchets provenant de 

l'extraction des matériaux 

non métallifères 

Déchets solides 

issus de 

l'exploitation du 

gisement 

Matériaux inertes du listing de 

l'annexe GRANULATS de la 

circulaire du 22 mars 2011 

Boues issues du lavage 

des sables et granulats 

01 04 12 

Déchet provenant du 

lavage et du nettoyage des 

minéraux, autres que ceux 

visés aux rubriques 01 04 

07 et 01 04 11 

Déchets 

comprenant des 

éléments fins en 

suspension dans 

l'eau 

Matériaux inertes du listing de 

l'annexe GRANULATS de la 

circulaire du 22 mars 2011 

compte tenu de l'utilisation 

d'un floculant de la famille des 

polyacrylamide présentant une 

teneur en monomère inférieur 

à 0,1%. 

Boues des bassins de 

décantation des eaux 

pluviales 

01 04 12 

Déchet provenant du 

lavage et du nettoyage des 

minéraux, autres que ceux 

visés aux rubriques 01 04 

07 et 01 04 11 

Déchets 

comprenant des 

éléments fins en 

suspension dans 

l'eau 

Matériaux inertes du listing de 

l'annexe GRANULATS de la 

circulaire du 22 mars 2011. 

Pas de rejet vers le milieu 

extérieur et pas de traitement 

de neutralisation sur site.  

Les fines de 

dépoussiérage inertes 

Sans objet   

 

 

L'ensemble des déchets de la carrière de Baudry sont inertes au regard du point 1 de la 

méthodologie. La poursuite de la méthodologie selon les points 2 et 3 s'avère inutile. 
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I.5. Modalité d'élimination ou de valorisation 
 

 

 

Les déchets inertes issus de l’activité extractive produits sur la carrière sont mis en remblai sur site. 

Dans un premier temps et afin de préserver le gisement de matériaux à extraire, les déchets inertes 

de l’activité extractive seront entreposés en majorité sur des terrains hors excavation (zone 1). Puis 

en fin de période autorisée, les déchets inertes seront entreposés au sein de l’excavation (zone 2). 

 

 

 

 
 

Figure 1 : Plan de situation 
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II. Notice environnementale 
 

 

Le stockage des déchets inertes produits sur la carrière de Baudry fait l'objet dans la présente partie 

d'une étude sur les effets éventuels pouvant être engendrés à l'encontre de l'environnement et de la 

santé publique. Les mesures préventives, de contrôle et de surveillance nécessaires sont évoquées 

dans un deuxième temps. Il est à noter que les ces éléments sont développés plus en détail dans le 

dossier de demande d’autorisation auquel est annexé le présent plan. 

 

 

Les effets possibles sur l'environnement et la santé publique sont issus soit de la simple présence des 

matériaux entreposés soit des modalités d'exploitation. Les effets portent sur : 

− L'intégration paysagère ; 

− La faune et la flore inféodées aux terrains accueillant les matériaux et les boues ; 

− Les eaux souterraines et superficielles ; 

− Les émissions atmosphériques de poussières. 

 

II.1 Le paysage 

■ Les effets possibles : 
Les impacts paysagers sont à associer à d’éventuels champs de vision ouverts sur les 2 zones 

de stockage des matériaux inertes.  

 

■ Les mesures compensatoires, mesures préventives, de contrôle et/ou de surveillance : 
Les champs de vision sur le stockage de la zone 1 seront limités et seront présents 

uniquement depuis le chemin agricole mitoyen. La haie arborée le ceinturant sera maintenu 

afin de constituer un écran.  

Vis-à-vis des habitations les plus proches, l’implantation de la zone 1 à flanc de vallon  en 

contrebas de la cote altimétrique du lieu-dit et les haies arborées garantissent l’intégration 

paysagère du stockage. 

Par ailleurs, les mesures compensatoires à mettre en œuvre permettront d’optimiser son 

intégration paysagère, à savoir : 

− Aménagement en pente douce des abords du stockage ; 

− Régalage de terre végétale sur les flancs du stockage pour optimiser la reprise de la 

végétation ; 

− Régalage de terre végétale sur le sommet du stockage et plantation d’arbres. 

 

  

Concernant le stockage de la zone 2 dans l’excavation, de part son positionnement encaissé, 

aucun impact sur la paysage n'est à attendre.  

 

 

II.2  La faune et la flore 

■ Les effets possibles : 
Les impacts susceptibles d'être engendrés consistent en la destruction de milieux naturels 

d'intérêts ou de zones humides par la mise en remblai des matériaux. 
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■ Les mesures compensatoires, mesures préventives, de contrôle et/ou de surveillance : 
Dans le cadre de la demande d'autorisation d'exploiter, une étude faune flore et une étude 

écologique sur les zones humides ont été réalisées.  

L’occupation des terrains de la zone 1 concerne uniquement des parcelles agricoles. 

La zone 2 est constituée par l’excavation de la carrière. 

 

L'étude faune flore n'a mis en évidence aucun milieu naturel particulier. 

 

II.3  Les eaux souterraines 

■ Les effets possibles : 
 

Les eaux souterraines peuvent être impactées par l'infiltration d'eau polluée dans les sols. 

Ces derniers peuvent avoir lieu à partir : 

− Des infiltrations des eaux provenant  de l'assèchement de boues non inertes ; 

− Des eaux pluviales percolant à travers le stockage de matériaux non inertes.  

 

On rappellera que conformément avec la circulaire du 22 mars 2011, les boues sont inertes. 

Le floculant utilisé dans le processus de lavage présente un taux en monomère d'acrylamide 

inférieur à 0,1 %. 

 

 

■ Les mesures compensatoires, mesures préventives, de contrôle et/ou de surveillance : 
 

Au regard du caractère inertes des déchets, aucune mesure particulière vis-à-vis des eaux 

souterraines n'est à envisager. 

 

 

II.4  Les eaux superficielles 

■ Les effets possibles : 

 

Les effets possibles liés aux stockages de matériaux inertes est le départ de matières en 

suspension avec les eaux pluviales de ruissellement vers les milieux aquatiques avoisinants.  

  

 

 

■ Les mesures compensatoires, mesures préventives, de contrôle et/ou de surveillance : 
 

Pour parer tout départ boueux vers le milieu naturel, les flancs du stockage de matériaux 

inertes seront recouverts de terres végétales et végétalisés au fur et à mesure de leur 

élévation pour réduire les surfaces en contact avec les précipitations et ainsi éviter leur 

érosion.  

Les ruissellements d'eaux pluviales seront par ailleurs canalisés et orientés vers des bassins 

de décantation. En ce sens, des contrôles visuels réguliers sont réalisés sur la zone 1 

lorsqu’elle sera en exploitation pour s'assurer que les écoulements se fassent bien vers ces 

bassins de décantation. 
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II.5  Les émissions atmosphériques 

■ Les effets possibles : 
 

Les éventuelles émissions atmosphériques se limitent à l'envol de poussières lors de la 

circulation des dumpers apportant les matériaux inertes. 

 

■ Les mesures compensatoires, mesures préventives, de contrôle et/ou de surveillance : 
 

Les boues seront principalement acheminées depuis le bassin de décantation de l’installation 

par une canalisation. La circulation des dumpers se limitera aux apports des stériles de 

scalpage et des matériaux de découvertes. 

 

Lors des périodes sèches et les jours où des engins sont amenés à apporter des matériaux 

inertes sur les aires de stockage, les pistes sont préalablement arrosées. 

 

 

 

II.6  Santé publique 

Les effets possibles en terme de santé publique portent sur : 

− L'exposition fréquente du voisinage au bruit ; 

− L'exposition fréquente du voisinage aux poussières ; 

− L'absorption d'eau souterraine polluée. 

 

Le volet santé publique du dossier de demande d'autorisation traite de ces aspects (auquel 

on pourra se référer). Il intègre notamment l'exploitation des zones de stockage accueillant 

les matériaux inertes et les boues.  

 

Au regard, des modalités de gestion des déchets inertes, à savoir : 

− Absence de circulation permanente d'engins dans le cadre de l'exploitation du bassin 

à boues ; 

− Le caractère inerte des matériaux entreposés n'ayant pas d'influence sur les eaux 

souterraines. 

 

L'exposition du voisinage est très réduite et l'exploitation du stockage ne peut influer sur la 

santé publique. 
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III. Prévention du risque  

d'accident majeur 
 

 

 

L’article 16 bis de l'arrêté du 22 septembre 1994 modifié sollicite que le plan de gestion des déchets 

de l'industrie extractive présente les éléments issus de l'étude de danger propres à prévenir les 

risques d'accident majeur en conformité avec les dispositions prévues par l'arrêté du 19 avril 2010 

relatif à la gestion des déchets de l'industrie extractive.  

 

En ce qui concerne l'arrêté du 19 avril 2010 sus-nommé, il précise que le plan de gestion des déchets 

doit permettre de déterminer si l'installation présente un risque majeur et doit à ce titre être classée 

en catégorie A  au sens de l'annexe VII du dit arrêté. 

 

Cette annexe VII de l'arrêté du 19 avril 2010 définit que le classement en catégorie A s'apprécie au 

regard de 3 critères : 

− Le niveau de risque de perte d'intégrité des installations de stockage ; 

− La quantité de déchets dangereux présents dans les stockages ; 

− La quantité de substances et de préparations dangereuses présente dans les bassins de 

résidus. 

 

Comme mentionné précédemment dans le plan de gestion du site de la carrière de Baudry, cette 

exploitation n'est pas concernée par les 2 derniers tirets. En effet, les matériaux ont été caractérisés 

comme inertes au sens de la circulaire du 22 mars 2011 et les boues de lavage comprennent comme 

substances uniquement du floculant présentant un taux de monomères d'acrylamides inférieur à 

0.1%. 

 

La suite de cette partie portera uniquement sur le niveau de risque de perte d'intégrité des 

installations de stockage. Elle est bâtie selon les exigences du point 3 de l'annexe VII de l'arrêté du  

19 avril 2010 sus-nommé. Dans un premier temps, il est réalisé une analyse des risques, puis, les 

conséquences éventuelles sont estimées.  

 

 

III.1 Evaluation des risques  

L'évaluation des risques comprendra conformément aux attentes de l'arrêté du 19 avril 2010 sus-

nommé, à savoir :  

− une étude sur la perte d'intégrité des bassins à résidus (bassin de stockage des boues) : dans le 

cas présent, l'étude portera sur l’emprise des bassins de stockage en zone 1 à l’Ouest de la 

carrière. La zone 2 étant aménagée au sein de l’excavation, il n’ya pas de risque de perte 

d’intégrité ayant des conséquences sur l’extérieur du site. 

− une étude sur le glissement des terrils ou des stockages de déchets inertes : sans objet pour la 

carrière de Baudry, les stériles et matériaux de découverte étant utilisés pour la confection des 

digues ou pour les volumes restants étant versés dans les bassins à boues. 
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a) Risque de Perte d'intégrité des bassins à boues 

Afin de pouvoir analyser le risque lié à l'exploitation du bassin à boues, il est tout d'abord présenté 

les modalités d'aménagement de ces ouvrages, ainsi que les modalités d'exploitation. En effet, la 

conception des digues des bassins conditionne principalement la survenue ou non d'un incident. 

Dans un deuxième temps, le risque est identifié et les probabilités d'occurrence sont étudiées. 

 

■ Aménagement des digues: 

Les digues sont réalisées avec des matériaux de terrassement produits sur site. Elles sont 

trapézoïdales et suffisamment larges au sommet pour permettre la circulation de l’engin 

assurant le compactage des digues. Les digues sont ancrées dans le sol par encaissement du 

pied de digue. Les digues sont montées par tanches compactées de 3 mètres. 

Les bassins sont indépendants des écoulements d’eau pluviale des terrains mitoyens. 

 

■ Exploitation : 

En sortie du décanteur métallique de l’installation de lavage, les boues ayant décanté seront 

stockées dans l’excavation ou de préférence sur la future aire de stockage à l’Ouest du site, 

et ce pour ne pas recouvrir le gisement exploitable. Le transfert vers la future aire à l’Ouest 

s’effectuera soit par dumper depuis le bassin d’assèchement au Nord du site (le bassin 

d’assèchement étant alimenté par une canalisation enterrée de refoulement des boues du 

fond du décanteur), soit par une canalisation de refoulement qui sera installée entre le 

décanteur et l’aire de stockage à l’Ouest. 

Après assèchement complet, les boues seront recouvertes par des matériaux de 

terrassement et de la terre végétale en vue de leur revégétalisation. 

Afin d'optimiser l'assèchement des boues, il n'y aura aucun apport d'eaux pluviales par 

ruissellement depuis les parcelles voisines dans les bassins à boue. 

 

■ Définition du Risque : rupture de digue d’un bassin de stockage de boues 

Les digues édifiées sur le principe des barrages poids existent depuis très longtemps 

(protection du littoral, retenue collinaire pour l'agriculture ou l'alimentation en eau potable, 

retenue d'eau pour les centrales hydro-électriques). Les modes de rupture de ces ouvrages 

sont par conséquent connus, à savoir :   

− Mauvaise conception de par des fondations fragiles ou un sous-dimensionnement des 

digues entrainant des glissements ou des basculements des ouvrages ; 

− Mauvaise exploitation en laissant monter le niveau de boue au dessus du niveau 

supérieur défini lors du dimensionnement, voir par débordement de l'eau ou des 

boues à stocker ; 

− Mauvaise entretien des digues, engendrant une altération de la compacité de 

l'ouvrage et l'infiltration d'eau menant à la rupture de l'ouvrage. 
 

Toutefois, il est à noter que dans le cadre du stockage de boues de lavage de sable et de 

graviers de roches massives, l’assèchement des boues engendre une hauteur résiduelle d’eau 

limitée, réduisant d’autant la pression sur les digues et les risques associés. 

 

Concernant les bassins à boues, un risque de rupture existe lors de la remise en état : 

− Mauvais assèchement des boues au moment de la réalisation des opérations de 

recouvrement de matériaux de terrassement et de terres végétales, engendrant un 

écrasement des boues non suffisamment asséchées et une augmentation de la 

pression sur la digue pouvant mener à la rupture de l’ouvrage. 

 

Les bassins de stockage de boues de la carrière seront conçus, exploités, entretenu et remis 

en état afin de parer tout risque de rupture. Les mesures prises sont énoncées ci-après. 
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■ Probabilité d'occurrence d'une rupture de digues:  

Les risques de rupture de digues aménagées sur le principe des barrages poids existent en 

cas de négligence dans la conception, l'exploitation, l'entretien et la remise en état des 

ouvrages.  
 

Au regard de la conception des digues (compactage progressif) et des mesures préventives 

énoncées ci-après, le risque de rupture est peu probable. 
 

En cas de rupture de digues, et compte tenu de la nature asséchée des boues, l'onde de 

propagation serait limitée en distances à quelques mètres. Par ailleurs, la durée de 

l'évènement serait réduite et se compterait en seconde.  
 

 
 

■ Mesures de prévention :  

Préalablement aux mesures préventives, la conception et l'exploitation des bassins sont 

réalisées selon les modalités définies ci-avant.  

 

La principale mesure préventive, à l’instar de la surveillance de la stabilité des fronts de taille 

de la carrière et de la bonne réalisation des purges, est la réalisation de contrôles visuels 

réguliers des digues par le responsable de site en vue de procéder à d'éventuels travaux 

d'entretien. Le sommet des digues, de par leur surface plane sont plus sensible à l'érosion 

(surfaces soumises aux précipitations et au ravinement des eaux pluviales). Ainsi, des 

matériaux de terrassement supplémentaires peuvent être régalés et recompactés pour éviter 

le creusement de crevasses en profondeur pouvant à terme nuire à la stabilité de l'ouvrage 

et ainsi garantir en permanence l'homogénéité et la compacité au cœur de la digue. 

Une fois le stockage remis en état (régalage de terre végétale et végétalisation), le sol se 

tient de lui-même et le protège du ravinement par les eaux pluviales.  

 

Concernant les risques de débordement des boues, celui-ci est maîtrisé par le contrôle 

régulier du niveau de boue réalisé par le chef de carrière. Le risque de débordement peut 

également intervenir éventuellement par l'accumulation d'eau surnageante issues d'une 

pluie exceptionnelle ; cette situation pouvant se rencontrer qu'une fois le bassin déjà bien 

rempli de boue). Dans l'éventualité où l'eau surnageante viendrait à se rapprocher du 

sommet d'une digue (suite à un orage exceptionnel par exemple), cette eau serait pompée 

pour éviter de déborder. Le risque du débordement serait d'occasionner l'érosion du flanc 

extérieur de la digue par l'écoulement de l'eau surnageante et de créer une éventuelle zone 

de faiblesse voir une rupture. 

 

 

b) Risque de Glissement du stockage de matériaux inertes 

sans objet pour le stockage de déchets de l’activité extractive de la carrière de Baudry 

 

 

III.2 Analyse des conséquences 

Les conséquences d'une perte d’intégrité dépendent des milieux environnants ou des cibles 

avoisinantes qui seraient touchés par le déplacement accidentel des matériaux inertes.  

L'analyse des conséquences est menée selon le point 3.3 de l'annexe VII de l'arrêté du 19 avril 2010. 
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a) Conséquences de la perte d'intégrité des bassins à boues 

Les milieux et les cibles exposées sont dans un premier temps identifiés, puis les conséquences d'une 

éventuelle rupture de digue sont ensuite analysées. 

 

■ Milieux et cibles exposés : 

Les milieux environnants concernés par une éventuelle rupture de digues sont : 

− Des espaces boisés ; 

− Un chemin d’exploitation agricole. 

 

Les cibles pouvant comprendre une présence humaine et  concernées par une éventuelle 

rupture de digues se limitent à : 

− Présence de personne dans l’espace boisé ou sur le chemin d’exploitation agricole. 

 

■ Analyses des conséquences d'une éventuelle rupture de digue : 

Dans le cas présent, le danger potentiel pour l'environnement est considéré peu important 

au titre de l'annexe VII de l'arrêté du 19 avril 2010.  

En cas d'incident et de déversement accidentel de matériaux, ces derniers pourraient être 

repris facilement par une pelle de la carrière. Les éventuels dommages environnementaux ne 

seraient pas permanents et l'environnement dégradé serait remis en état par des mesures 

correctrices simples. 

 

En outre, le risque humain est également considéré comme négligeable au titre de l'annexe 

VII de l'arrêté du 19 avril 2010. En effet, aucune personne n'est présente de façon 

permanente ou prolongée sur l'aire de glissement des matériaux. 

 

b) Conséquences du glissement du stockage de matériaux inertes 

sans objet pour le stockage de déchets de l’activité extractive de la carrière de Baudry 

  



Plan de gestion 
des déchets de l'industrie extractive 

  

 
Carrière de Baudry – CANIHUEL & ST GILLES PLIGEAUX Page 18 sur 19 

 

IV. Remise en état 
 

 

 

 

 

Les terrains affectés à l'exploitation de carrières sont soumis à une obligation de remise en état. 

Selon les secteurs du site, la réhabilitation peut être menée parallèlement aux opérations 

d'exploitation ou au préalable de l'échéance de l'autorisation définie par l'arrêté préfectoral. 

 

Par ailleurs, tout exploitant de carrière a pour obligation de cautionner des garanties financières pour 

permettre au Préfet de se substituer en tant que maître d'ouvrage à l'exploitant en cas de défaillance 

de celui-ci, afin de réaliser les opérations de remise en état. Ainsi, la remise en état des carrières est 

rendue incontournable. Les terrains comprenant les déchets de l'industrie extractive de la carrière de 

Baudry sont également couverts par les garanties financières.  

 

 

■ Opérations de remises en état coordonnées à l'exploitation du site : 

Dans le cadre de la remise en état des bassins de stockage des déchets inertes de la zone 1, les 

opérations suivantes seront réalisées en parallèle de l'exploitation du site, à savoir : 

− Végétalisation et plantations des flancs des stockages de matériaux inertes au fur et à 

mesure de leurs élévations ; 

− Végétalisation du sommet des zones de stockage dès que le comblement d’un secteur est 

achevé (à l’instar de la zone de décharge actuellement remise en état et faisant l’objet de 

la renonciation). 

  

 

■ Opérations de réhabilitation préalable à la fermeture du site : 
Préalablement à la fermeture du site, le stockage des déchets inertes en fond de fouille sera 

alors remis en état dans le cadre de la remise en état globale de l'excavation. 

 

 

On rappellera que ces opérations sont retranscrites dans le dossier de demande d’autorisation 

auquel est joint le présent plan de gestion des déchets inertes.  
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  PIECES ANNEXES 

 

 

 

 

 

Pièce annexe 1 : Attestation fournisseur du floculant. 

 

Pièce annexe 2 : Résultats d'analyses des rejets d'eau. 

 

 





�

��

�������	
���
����
� �
�����������������������
�
� !"#��$#�%�&$ '(��)*��+�,�

�-./0123��4567789:�

�

�

�
�$;����<��=�

�
�

>?/@A>1>�4A>3@�31�A8/��-B�A4@�/C9>DA-0/�4@?�31�A8/�
�39.4@EC-@?/0A4F>@G�

�
.H�IJ
���	K�H�����	�
�

�����H
����.H�IJ
��@����
L

�-./0123��4567789:�
�
?�����M��K��
��MJ�����H��K��
��
������	
��M
���L

L
� N�O! $��PQ�

�< RR$S$"R$#T�U��
������V<W�UU+��
++�,+�X��YZ�NZ�[Z�
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